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En pleine rue
Peut-être s’étaient-ils aimés, autrefois, au début, mais c’était bel et bien fini. Désormais, le couple Coulommiers-Delcourt se détestait. Ils n’avaient pas d’enfants mais beaucoup de biens qui appartenaient pour l’essentiel à Monsieur. Un appartement à Paris avec vue sur le Bon-Marché. Une maison dans la baie d’Arcachon. Un chalet dans les Alpes. Une vieille bâtisse dans le Lubéron. Et sans doute aussi, quelque part dans Paris, une garçonnière que Monsieur avait achetée en douce, pour le seul plaisir de lui faire un enfant dans le dos.
Ils auraient pu divorcer. Ils auraient dû divorcer. Mais il y avait un lien d’argent entre eux ; un fil impossible à trancher à l’amiable, dont Monsieur Delcourt abusait pour rendre sa femme folle. C’était sa manière de garder l’ascendant sur elle, de lui rendre la monnaie de sa pièce, de répondre au ton condescendant qu’elle employait à son égard. « Je suis sûre que tu n’as même pas de maîtresse, lui avait-elle dit un jour. Tu n’intéresses personne, même avec ton fric. »
Madame Coulommiers, elle, avait un amant. Un beau divorcé que son ex avait tellement saigné qu’il devait désormais se contenter d’un petit quatre-pièces face au jardin du Luxembourg. C’est là que les amants se retrouvaient parfois aux beaux jours, près du jardin anglais, à l’ombre des marronniers. Ou bien à la Coupole, les midis de pluie. Mais c’est dans le lit de son amant – acheté en hâte chez Conran après que son épouse est partie en emportant tout –, que Madame Coulommiers décida d’en finir une bonne fois pour toutes avec son mari.
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